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. 4 Lautomne vint. Le ciel se chargea de nuages lourds de neige. Le pauvre caneton

grelottait. Un soir, un vol d’oiseaux sortit des buissons. Jamais le vilain petit canard n'en
avait vu de si beaux, d’une blancheur éclatante, avec de longs cous flexibles. Ils ouvraient
leurs larges ailes et s'envolaient pour les pays chauds. Le caneton tendit le cou vers le ciel.
Il poussa un cri étrange qui l'effraya lui-méme ! Jamais il ne pourrait oublier ces oiseaux
merveilleux ! Il les aimait comme il n'avait jamais aimé personne. Quel réve ce serait de
partir avec eux vers le sud ! Mais il n'osait pas méme y songer, ils étaient trop différents

de lui...

Lhiver fut terriblement froid. Le petit canard était obligé de nager constamment pour
empécher 'eau de geler. Mais, chaque nuit, le trou ot il nageait devenait plus petit.

A la fin, épuisé, il resta pris dans la glace. Au matin, un paysan qui passait le délivra

et le porta chez lui ot sa femme le ranima. Leurs enfants voulaient jouer avec le caneton,
mais lui, se croyant menacé, cherchait a s'échapper. Les enfants se bousculaient pour
Iattraper et ils riaient, ils criaient. Heureusement, la porte était ouverte ! Le petit canard
se blottit sous les buissons, anéanti. Il serait trop triste de raconter tous les malheurs

et les peines qu’il dut endurer en ce long hiver.



